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Texte lu par les élèves de la classe Vallon 

Les chasseurs alpins et leur rôle dans la Grande guerre 

 

Qui sont les chasseurs alpins ? 

Les chasseurs alpins sont des chasseurs à pied s’étant spécialisés dans le combat en 

montagne et ayant hérité des traditions des troupes de montagne. 

L’Autriche a joué un rôle de précurseur dans la création de ces troupes : en effet, elle 

possède depuis le milieu du XIXème siècle une troupe de chasseurs tyroliens spécialisés 

dans le combat en montagne dont les succès militaires font prendre conscience aux 

Italiens que les Alpes ne constituent plus une fortification naturelle suffisante. Cette 

obligation stratégique impose à l’Italie la formation, en 1872, d’unités préparées aux 

opérations en zone montagneuse : les Alpini.  

La répercussion sur la France est immédiate. La présence des Alpini sur la frontière 

oblige l’Armée française à s’adapter et à former des troupes pour la montagne.  

Cependant, avant 1888, il n’existait pas de chasseurs alpins. L’armée française 

comprenait des chasseurs à cheval (appartenant à la cavalerie) et des chasseurs à 

pied (appartenant à l’infanterie et créés en 1837). Ces derniers sont conçus comme 

une troupe d’élite dont la qualité première est la mobilité.  

Quel est le rôle des chasseurs alpins ? 

En temps de paix, l’armée est chargée d’ouvrir des routes en altitude. En 1891, c’est 

la route du col d’Allos qui est créée, suivie en 1898 de la route du col de Vars, 

jusqu’alors impraticable. En 1891 aussi, on ouvre le tunnel du Galibier, permettant la 

liaison entre Romanche et Maurienne.  

Lorsque la Première Guerre mondiale éclate, l’Italie restant neutre, les bataillons 

alpins sont envoyés sur le front de l’Est.  



Les troupes alpines participent à la majorité des combats menés par l’armée française, 

des Vosges à la Somme, de la Lorraine à l’Italie, en passant par le front d’Orient. 

Troupes d’élite, elles sont durement éprouvées en 1915 dans les Vosges, où elles vont 

payer un lourd tribut : des milliers de soldats seront tués.  

Les Allemands, impressionnés par tant de bravoure, leurs attribuent le surnom de 

« Diables bleus ».  

La tarte, emblème des troupes de montagne 

La tarte est un béret adopté comme coiffe des chasseurs en 1891 par le Ministère de 

la Guerre. La « tarte », comme tous les chasseurs l’appellent, devient vite l’emblème 

des chasseurs alpins. Ce béret permet de se protéger du soleil, de la pluie et, comme 

le stipule même le cahier des charges : « Il faut pouvoir y glisser les deux pieds quand 

il fait froid au cantonnement. » Selon certains auteurs, la « tarte » pouvait aussi être 

remplie de chiffons et ainsi protéger les chasseurs des chutes de pierres. 

Lors de la Première guerre mondiale, les chasseurs abandonneront même le casque 

réglementaire pour porter leur emblème, la tarte, durant les combats. 

Albert Séverin Roche 

C’est un Chasseur Alpin, qui fut nommé premier soldat de France à la fin de la Guerre. 

Le 27 novembre 1918, le Maréchal Foch apparut au balcon de l’hôtel de ville de 

Strasbourg avec à ses côtés un humble soldat, le chasseur Roche, du 27ème BCA qu’il 

présenta à la foule avec ces mots : « Alsaciens, je vous présente votre libérateur, le 

premier soldat de France ! » L’homme reçut alors la croix de la Légion d’honneur des 

mains du commandant de l’armée des Vosges, le général de Maud’huy. Blessé neuf 

fois, le chasseur Roche fit à lui seul 1 180 prisonniers et détruisit tout seul un nid de 

mitrailleuses. Victime de sa modestie, personne ne songea en temps de guerre à lui 

donner du galon. Ayons une pensée pour lui aujourd’hui. 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Chasseur du 14ème bataillon de chasseurs alpins. 1915 

Photo (C) Paris - Musée de l'Armée, Dist. RMN-Grand Palais / Thierry Ollivier 

Salon-de-Provence, musée de l'Empéri 

 

 

 

 

 

https://art.rmngp.fr/fr/library/artworks?locations=Salon-de-Provence%2C%20mus%C3%A9e%20de%20l%27Emp%C3%A9ri


 

 

Une carte postale montrant des chasseurs alpins français durant la bataille des Vosges (Illustration) 

Crédit : AFP / Historial de Péronne 

 


